
- NE SIMPLE ET SUBLIME, REPONSE

On priposait à une religieuse, allant mourir, une pilulle qui
l'endoirmirait et calmerait .-s atroces souffrances. Elle fit cette
simple et sublime réponse "Non pats, quand il fauldra mour ir,
je- veux être l' 1.

NOUVELLES RELIGIEUSES

France. -Le R. Van den, Gheyn, de la. ' Cmpagnie, de
Jésus, -Bollandiste., Vien t d'êtr L oméipi son Em le cdWl

archeêque e Pais, prfs6r-e sanscit à. l'llstitut caffholi-
que de. -Paris. Tout-on -con tinuant*à. collaborer, avec l'éruitiion
actiye qii -le- distingue, aux Acta Sanctorumn, le savalit religieéux
i ra donner à-Paris son cours -semestriel de sauýiscr-.i'L

-On lit- dans -la correspondauice--d'Am ériq u~ e-dressée àlTi
vers : Thomasý-Sherman, qui a été ordonné pr;êtr-e à Philadelphtie
par M«gi--RyaLn, est le-fil du- généi'alqui sett distinguié dans
la guerre de sécession. C'est là un évéeetqipodi e
rertaine sensation. Le vieux géniéral avait é-Cpotié uine cathioli-
qlue, sous la condition -expressa-que ltus sos enfantsseriient oie-
vés dans: -la rlgoictoiu.e?.Thomas Ewiil& She rinanf
a été éle *vé chez les Jésuites et est entré dans leur Ord're. ýSon.
ordi nation, a été faite par Mgr, I'Axrchev'que do Philadelphie, sur
la, demande dîÈ'ý sa pieuse m èùe, qui avait connu Mfgr iyan- alors
qu'il -était coadjîiteur1 de S*aint-L.Jouis.

Le vendredi 5 juin, dqans la, chap~elle privée de l'Arçchevique,
Thomas:-Ewi ng Sifermani recevait le souis-diaconat, le .1endemaini
le- diacona.t, et le dimanche 7 juillet, ii était éleve -à -la pretrise.
La -céré;mýonie'cfut o6n ne peut plus LouchàntLe. C O.-t, un- plasîî d on
lire ! és_'tails d-ans-les--grands-joturia:ux. protestantsi tels._quie -Xe,

Heral et jeWorld. Ils rendent ut omptçidele -de iotlt oe ýqui
s'accomnplit, à cette -occasion, et cela on termeès tres convenaèiâbl1es.
On- croirait li re un..journàl catholique bien auý cou rantdes ri'ubri-.
ques, de l'Egls-.

,le 8- juillet, le P. Slierrmani- célébrai.t sa -premnière, messe'-daù s-
l'église -.du JésusÈ, à Philadelphie. Lat-c hapelle*éait remPlie-d'-iîne.
société-dbqisie,.cL cliacun.renarqulait-la-piéLdtêÙI.*elsne* piêtre et

sa parfaite connaissanlce de 'tontes les :cérémroios ; cet-ui
avai t été' a bonine école. Apes* -l'a sainte -messe, iL-descend'it-de
l'autel at fut dýonner sa .premièùre-bénédiction àï ses. soeurs et aux
membres-de sa famille, qui- lui baisèrent -set mains nouvellemeni

-consacrées. 'Un de ses fr-ères ëtaitson sorvarit de. messe.
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